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lors, car Il!; \ 011t 110U a our-
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"i,l'le Ü "paclcu~e l1lai~on. Elle de~cclldit à la. 
lIIême allule k~ marche,.; hauteS, kg':rullcllt (Ieu
:;l~'" au centre, d oU\Tit la porte d'cntrlc, ,.;aluLe 
p,n lin {nergl<luc 

Enfin! 
l'UI' un solItlt: jOll\\.lIccau de quinze on seize 

ans l'lIt! a C01llJlle une boltl ras'!l\(; dan" le n.sti

bull' .\ demi { Jain~ : 

La \';llolll, l'li t:hnlllanl, 11(,\1S Ollyrc la bnrnl'rc ... 

("n plU llloïn;-: dl bnlll! fit (krrllle lui un 
gat·~( n (lu IIIlllK .Îg .... 

L(; IlgOU! Il " chant<eur agIta ~l Jong" 1nas 
j·alt",.; pas att<.:lItï, Il, ':\lon"'ILur l~t l' xé. 

- Pourquoi donc? clullanela CLule qUI dt: lCIl 
d;lIt 1'l lali<.r, suiyi(; de .:\lalll.-Thlll"l'. 

rrallci~ IIC r':polHht 1 I!; tout ,1.. lIIie, UII \1111.: 

\ l' Il'l femme tonk 1 omit., dont la tailk ltmt 
(\.llIl (,'UII blgl tablH.1 1>lul. \Cllilll clt: slilgll' . 

1'1 al1ç. l'iL-.?;n iLl"e - que J'Ill ;\Pl 'l1.Ut "dH U\-

kl1lLllt .:;.Izel·dk Olt luk1l1\.·l\t. ·n\ï~I('·... dll 

al n' 1Il,,1!<.:t' : 
- T1\ Ju; n~ 0It<'11Ilu>', l'ntitth.I·) 

1'''111' II' l'a" les ultcudr\.. 11 fau(llr\lt Htc 
S 11Itl ,0111111 tl I1h;- 1 tapJ-., gll,\\ola la \ lulle 
~t:n allt ~i l:\!\t la h<>111 u • Ii 111t:lknl toute 
ln llIal 011 (;11 II. \"olullOl1 ! 

1 Il 1, ng'\I g-lts Hk .111 <'11'1 l'tatllls 
'1 u d.us 1;1, d tu II. U ,\ laI ~ 

port ? 
l l! f"ll1tl 

11 mim oil 
lllt: 11 t \'1 f 

Illdlt,llntt l! 1 lllllJ.{11:l \Isag~ par
hrilJ.l1clIt Ù ~ \·ell. l!OIlS Il\gllllLI-

• '~,l\ 1 j'.lllni l,lI!; 

l llI:tllqll 1 1Il0l! il 
1I1~ J.1:lI\l~ <l'Il'lIb 
:\ ln us\. dt 1011 

fintr..: 1 
(111' ... ·11 s'aglt (l'HII il flottanll ... ' s· xdulIl.\ 
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oreilles. 
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lement en Afrique pour les Comptoirs dit Sud
Ouest dont son père étaIt l'un des directeurs. 

Une seule ombre à cette évocation : celle du 
petit frère emporté, à s pt ans, par la terrible 
grippe infectieuse de 1918. N'était-il pas, cepen
dant, le plus heureux dans ce paradis qui s'ouvre 
tout grand aux fleurs de pureté? Marie-Thérèse 
le croyait, et elle recommanda au petit ange invi
sible tous les absents, tous ceux qui restaient 
encore là : Claire, la blonde étourdie, rieuse, au 
cœur tr s bon; Soizevette, la marraine du disparu, 
aimée comme une sœur, ... Soizevette déjà frappée 
par les événem nts et qui pourrait souftrir plus 
qu'une autre, mais dont 1 caractère remarquable 
saurait tIrer de la vie un plein rendement. Enfin, 
les jumeaux, le$ deux in éparables toUjout8 en 
discus ion. Que deviendratent-ils? On ne pouvait 
pré\"oir l'avenir; mais, intelligents, enthoustastes, 
déYoués. entreprenants, ils l'étaient, ... autant que 
bruyants et taquins! 

La jeune fille regarda les tN s studieu es ou 
méditati qui l'entouraient. Le bruit sec d'un 
coupe-papier frappant le bois d'une table les re
dT 8sa oudain. Franci cria n même temps: 

- J'ai trouvé 1 
- Trouvé quoi? d manda JaIre en rapprochant 

!;es fin ourctl de blonde aux y \lX bleU6. Ce 
garnement nous donnera une maladie d cœur! 

:an s'émouvoir, le bruyant interrupteur reprit: 
J'ai trouvé ce qui trouble maman et mobih e 

M. le curé. Mesdemoiselle - Franels mit la main 

~ 
l 
tal1 

tout simplement, de
vou 1 

te fait croire 

i nomm~ un 
d rri re les 
le circ u -

dir 1 
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A "ec cela, lutteur infatigable, obstiné marcheur 
à l'étoile, il bousculait les timorés, les tueurs 
d'enthousiasme. 

Il serait exagéré de dITe qu'avec ce caractère 11 
ralliait tous les éuffrages. Mai on reconnaissait 
~énéralement sa grande piété, la valeur de son 
11ltelligellce, son inlassable dévouement. Les jeunes, 
ceux qui s'étaÎent adressés à lui dans la peine ou 
le trouble, vantaient encore sa bonté et sa pater
nelle indulgence. Pour eux, le rtsage du prMre 
s'adouci sait singulièrement. Et il n'y avait plus 
alor aucun sévérité dans ses yeux noirs scruta
teurs, au une ironie au coin de !la grande boucbe 
dont l'ar ourmand se resserra1t tout d'un coup. 

Tel quel, 0 11 dérangeMt point l'abbé Bérude 
pour de nen Aussi, lôT qu Francis Moltnfé lui 
av 1t remis e lettre, ce d1manche matin, 11 s'était 
r ndu à la acnstae ~ur la hr Immédiatement. 
M Molini le pria1t de prendre connaissance 
d'une autre lettre qu'elle a ait reçue la veille au 
Otr et lui exprimait on désir d'en parler avec 

lut 
Cette lettre dl aIt 

ern uillac, ao 
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ser ce qu'on m'offre. Quant à Paul, il trouvera 
que mon refus est une chance proviùentlel1e lorsque 

ou lui aurez démontré combien il est peu confor
table d' pou er une jeune fille agit'e par ct s ata-
\ lsme contraires • • 

- Eh bien' ma chère enfant ... , 
- Ce n'était pas une répon e tt s courtoise, je 

l'avoue : Mme Lombard m'avait exaspérée. Mais, 
lion cela, Monsieur le curé j prame -mOl plu
tôt de con aincre marraine au ujet de M. de La 
R ythle. 

- A la condition que vous abandonnerez l'entre
pnse au moindre signe de las ltude. 

'est prom;s 1 MaiS, soyez tranquille, tout U'&. 
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lenLt:~, s'Ol1porta devant la duplicitt' de sa COIl1-

pagne. Et 1I1a bellc-sfl.:ur cumprit qu 'dIe 11 '<1\ ait 
plus anauc à l'amoureux ;;cul, mais cnCNe au 
cbef qui t:ntellll are obti, Tout d'abord taciturne 
ou ag-H:~.,i\"e, elle sembla ~c suumettrc p u à peu. 
La l'rov;llclILe m ait al11 'n' tIans SOli \'olsillag~ t1l1e 
('hanll.1nLt: jeu Ile femme, saintollgcai~ <1'origillC, 
l]on( la COll ille gcrmaine :-;'ltait 1ll:lrillè dalls la 
ll)...';OIl de Ycrncuillac. Encs ,,'ltaient lilc;; par lleS 
riminiS('CIll c~ sur 1I:s personncs ct les ltellx l0t111US 
de tL'utes deu x. Et l11a he lle-sl CUI <il: Il.sscntart 
d'tl11t' illflucn'c t: ldlcntc. 1 n t"nibll. al ](1(lIt 

l'c.'plo~illll d'unc turbine qui lelldit \'cuve 
;\lm" Augier ct l\loigna pour qlldqllc tt.:mps de 
Bayunnc \'llll 1 ùl111H la nai~salJlc allJll1l des 
deu,' jeun s k1l1nll:s. L'ttl SUi\'allt, 111011 !the dut 
h'ab, ultcr pu](lalll unc quillzalnc de jOllH;. HInr
ritz, à cdt l-poque, rq('orgeait d balgllCttrs ct 
l'intcn:ss;JlIte ;\1']). de (;rosscland o1traÎnait :t des 
dinrtisscm 'Ilts illltlits ct bien 1ll0detllb son habl
tndle t:seol te (Ic \'1\'1. urs d de mOll<1aint:s. Elle 
ill\'ila ma hL'lk-s<l:lIl qui passa a\'cc la hantle 
j().Y(:t1~ lIlle b()lJl1~ parti\.! clts S01\ll'~, lai~ les 
lilH~S pal le tllpm t t!" (111 man, ~ °at '1 l'C 1 lclll lit, 
011 la dl, l11algr( le" prl-dlutions pri. . ~Ill lIlue 
fut an-ti 'IU<; ItM par cll'S in. inllatlol1 'lill 1\ 

(li. ai III 1011", Flle ,'int aloI''; s'lll"talkr à la \'11Ia, 
alceplallt a111<;1 une ill\ itation f:1Ite d, IUI<; IOllg
hml ' a 1 lle-filk la Icçut an, IIllU ntt:lltLlJlt.1l 
'lsihl Flle "l' plaiglllt s ulrm Ilt de \ ioh:lll 
lit vmlgl<: 1. t mOl1tn ~t' ('Olll h~r li l: tM.' nits :1\ 1. Z 
(lcvi11l, ;\1011 iUII k' l'Ull, que 111a 111l:fI. l\'obtlllt 
pas de r{pon lorsqu'l'ile frnppa, pills tarti, L11~/. 

sa b 11l~fillc pour n\'011 Il s nOll\' Il ~. 1.a ]lorte 
rL ist:1nt (1 ~a ]lOIt~ {t:, die comprit hr\l~ql[(:llIlIlt 

qlle, llans sa c!roiluT IWÏ\", t:1h s\ talt l.li st. heI
n 1 ('OlJlIIW un 111f:t11t. Ihciclt:c li s:1\oil l, 11t(: l.t 
\, ritl, 11(' e r ndit clans 1 saI Il l lt pllle 

lui palaissait le 111 iIIenr p' tl. tI'aUcnt., cal IlL 
dominait 1· jarlllll d la 1 ul. d, 1 S ltll1ll~ll~ 
l't illtco;, Il )l11.1 . 

• " rc; 11 is Ih.;ur du lIlatin, ,k 
lui pal \ÏllIull 1 ut à l'H1j>. l, 
d'ul1 folle jeu1J ft:IIlI1lC qUl rai 'II lIt 1.1 11111t, 

IlIOIll dallgu li qUe lldl 1. , ,lIt le ll.1 
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son d\"\"( il. Il ne Ic-;k plu..: ah 1,.; (1\I'~' dLl1HmÙCr 
le C\J\llO;:: l1'l'e",.ain: pour l'all0111]) il. 

L.s )'\:\lX Ik • "a\"ILr\", dL\"\"llUS prl"qllc 11011"';, 
sr fi '~l cnt ~UI l' 'll\"doppe que le prNre teuait 
toujou!"-;. Apr~~ Ulle cuurte h,:itatiun , il la lui 
tendit. TIlk lut lentc111\.lJt, un\" rougt:lu pélllbl' aux 
j()llC~. l'ui" (elle lai~sa tomber, OHl unc intradUI
sible xl,r\"~~ion: 

\" ail;!! Elle a hes in (].: moi. 
- Oui, clk a besoin de \"ou~, ... beaucoup l,lus 

qu'dIe 11C le croit. La grayitv de !;OIJ état lui n 
donné le COUlage ÙL \"OlIS apI der. Et puis, \'ûUS 
r~ "clllbkz ;\ \'otrL père, ma lAtik nfant; cIl\" a 
eu (un fiance illstincli\"ull\:llt, COllll1le ohe ch~1 
di"pntu, au I](>rtli r 1ll01ll<.:Ut. SOU\"<.ti I-\'OUS, • "a
vilre ... 

l'lie LlJ1otioll trop fort· !JCU)<.:H!" a le jeullL \ 1-

ma 1 (1\\\ le ,tI[ant: . )·.t [HI, 
l']nfininl<.nt JUStl 111(urt l,OUI 

t U - ]lUI cnt Ltte 
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Il {'st 
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Pn léger silence: Xavière devina que l'on sou
riait. Elle sourit aussi, distraite pour un moment 
dc es pen~ées. Cependant, elle fit du bruit de 
lIOU"cau, craignant d'être indiscr~te. Mais, tou
jour' aussi haute, la voix masGuline reprit : 

- Eh bien! écoutez : « Mon Père, je posst'dais, 
à s pt allS, un mon eau de jouets de toutes sortes. 
Je les aurais tous donnés pour un théâtre italien 
que j'avais vu dan un magasin de Bordeaux. 
Mon pere l'acheta, -rui il me fit venir : «Tu 
« pourras Jouer avec ce théâtre tous les dimanches, 
«m dit-tl; mais, si tu veux le pos 'der com
e pl t~ nt, il faudra me 1 payer avec des bons 
, pOints.. Je n'étais J?as ce qu'on appelle un 
enlant studieux. J'aimBls trop le lOouvement, le 
jeu. Pourtant, je me mis à travalll~r avec un 
acharnement joyeux pour a: oir, bien à moi, le 
petit théAtre et ses per onnages cocasses ou ro
mantique • Je vois encore une certaine dan u e 
napohtalDe qui faisait mes délices ...• 

la d notait peut-être d'as z Inauni dlS-
tiOD • cUl el sourdine la même voix mali-

calomme! 
troUblIe donc pa t con-
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ct mal aérée, où il e~t impossible de faire du feu, 
Je désirais qu'eHe fût trangportée clan~ une 
chambre neuve, possédant une cheminé.-e et mieux 
in~tallée à tous les points de vue, On ne m'a pas 
écouté, sous préte,'te que cette pi\ice fail p,lrtie 
d'un bâtiment lI1Clépt:ndant. Dan ceg conditions, 
le cas, tr~·s graye à l'origine, me sembk actuelle
ment (1(~e:-;péré, 

.' a"ière écoutait ;;an5 trahir ses jmpre~ ions, 
Elle demanda : 

- En chauffant le lit et la chambre dont \"Ou;; 
me parlez, pourrait-on y transporter neor' la ma
lade bien cJJ\'cloppée dans . es cou "ertu rcs ? 

- Ricn Ile peut êtr plu~ nui~ihle à l\IW" :\faria~ 
qu~ SOlI actuelle installation, :\Iais il e·t inutile 
d'envi a"cr cc changement: l'cntourage de notre 
malade n . 11; YOllclra pas. 

Les SOli rcils cie la jeune fillc perdirent 1 ur courbe 
parfaite, 

Si ('e-l \'otrc onlonl1anc , dod ur, 011 s'y 
onf rlllew. 
Cctt", fOIS, la conviction clu Tlr Lasnier Hait 

faite: la \'i illc femllle qui rtg nlait la mai on 
Manas allait trol1\'H à qui parla, l'OUt combien 
<1 te11lp? Il aurait \'(Jllln connaîtrl' 1 . projets 
de !'on Int rlocutrice. Mai', sun li\'r r tla\'lIu
tIge, ell lui ré lamait maintenant quclqu s r 11-

clgncmcnts complltnentair ,Elle;;e 1 \'a bicntM 
(II cil unt : 

l'ni -j \'Otls Il I1Hl11<kr, dodeur, <1 ' \' nir ,"oil 
\"otre \11 a 1-1<1 C sOIr ~ 

- J 'd\',li l'illtcntioll (l, le fair ; mai 11 

tez pas sur moi avant si. hl:ures ou i' 
t d~lIIic. Au fait, i \'OU prcn 1. l'autol))1 , \'(lIIS 

n cr '1. gu r aV.lnt lTIoi I.I-ha~;, .le rcg-r ,tt '.cI'·tr 
attC\II111 1 our UII 1 tit illl nclltlOtt himrgic 1 : 
j 'alll ai l'omm IIcé m vi it p;1r V rn uillac t 
j \'()\I~ nurals ofT It Utt pIn dall~ 111;1 \oltltr , 

{'II CtItTlr ~clnlra le \'1 age tin peu durCI d 
Xavi r 
-.r \1 \'OU Il 1 III rcic pa motno;, (10 tlur, 

~c vat fair la rout ;\ pied, tottt sim]!1 nt nt. 
M,II ni r n compagna ln j IITI' fi 11 , jn qu'à 

III j,olt (l'entrt:, Ait lllOtlI nt Ol't il pr nuit ( Il ~ 

d' lc, trOI Il Isonlle tl<l\' 1 d nt le v tibuI :1 
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l'e ·tr{mité OppOSlC. Et dcux exclamations jailli
n:ut, cris d '':tOillH:ment, de joie illCrtùu1c 

-- Françoise-Xavil',rc!. .. Soizevettc! 
M. Lasnicr ct 1111 jeune hOlllme dc haute 111ine 

regardaicnt, salls (Omprcllclre, ~Im. 1.a"111cr qui 
courait vers ."adl:re, les mains tendues. Inc \oix 
grave disait en 1110me temps : 

- l'ellc qui m'appt'laIt antrefois son grand ami 
me pardonnera, je l'espère, d'aller à elle au.;,i len
temcnt? 

Ces muts curent raison de la g011 ~trallge <lui 
paralysait Xa\'ière. Elle cut Ull (Ian vers Cl ni 
qUI ,,'avançait péniblement, appuyé sur d~l1x b(
CjUllh:s. 

- Oh! ::\Iax, pou vez-volis parler de pardon! 
Les trois ami~ sc regardaient avec émotion. Ils 

ne pOll\'aiclll croire encore à cette rlunion in s
pü(e. 

Pourquoi n'a\,cz-\'OU'; jamais trpomln ù me 
kttrcs, Soize\" 'tte? ml1rllllll u (~ J"1l1alllC Lusni r 
Toutes les catastrophes qtH.' 110Uf; avons imugiul S 
l'our expliquer \'otre silence! 

- Mais j'ai {crit une trobièmc foi , r prit la 
j 11ne femmc apr'::s 1 s hn:'\'es explications <le 011 

amie, A 11 moment de mOIl mariage. j'ai ('n\"o" 
tille l 'ttr' à ~f. Iratl hav; ,lie m'e t r \ nu 
a e ln 111 'ntlon : • t1 t"ul{ J. 

A \'\:l' la ~po1lta1llllc.: qui semhlait falT(' partie <le 
son camclüc, ~Im. I.a 11i T mit 1111 ~lIa. l'ans ant 
autonT clu; 'pa11le~ (Il- la j 1111 fill(' (,t l 'cmbm~sa : 

~t()n pauvre petIt 1 qll(ls tCT1ihles 11l01ll~11t 

\'ous an'z (hi pa~!;('r !... \ 011,., lion parl r 1. d, 
\otlt dlC:r papa ... Car 11011 11011~ le\ trOll ? 

~( il.e\, tt en t 1>111 g te vn J..'1 1 . ki, dIt 11 l' 
St nt:ut IJ.lS ~ 'nI 1I1 nt la fille (Ill Ilr lral ha . \'11 
ilen grill ,\'t hlit ou(lalll. , 

\ ou H (hal1gl, ~oiz( \' tt" ct .•• \OU' 11 
l'Ucs 1 :ts, dit <IoUCUlllllt ~I.t ,\u"llr; je ](.:tl U\'I' 
tri lm Il ma p<:titl HmlC (l'antl" I, IS (l'In 1.1 g'1 [\1](1 
j U1Ie lillt: d'aujourd'hui. l'e t pll1lrqlloi j' slèT' 
(In \'OU \'on 011\ iCIH!r( 7. a 1;1: d (, rm, Ille (t 
( moi pont 'tl !lÎtT fjlll \ U P U\' Z cc Ill} t r 
sur 1\011 dan lJ'importe qu Ile Clf 011 t 11 d 
pOl1r quOI que cc il. 
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quel ses belle,., partenaires de tennis n'auraient 
rien r trouyé de son habituelle dési1J\'olture, 

Quelqul:s mètres plus bas, la haie s'ouvrait sur 
un chemi n de terre grasse. Sous une tc'uffe de 
néflier", un puits ùn~ssait, au-dessus de sa mar
gelle de pierre rongée par les ans, de fine colon
nctte:; recourbées aH~e art pour soutenir une poulie 
rouilll'e, ycuye de . a chaîne, {Tu eusemble bizarre 
de constructions s'üemlait un peu plus loin dans 
une prairie en pente. Le hâtiment le plus impor
tant allongeait ,son uniq1le c:tag-e sans lai '~er YOlr 
unc ..; ul OUH!rttuc; uu hangar l'unis~;1.lt à U11' 
autre constructIOn, sépar~ dIt chemin par 11n n· 
tier. Cl'tte partie {t:1it orig-inalc, De:; tbcillc:i dll1-
gente:; semhlaient !Ivoir rl'Nlsé la \'oftte ,Je.; .lutx 
porte,.; cochl:ie~ qui [crm:llcllt une csp':l'C de rr'\Il~C 

ou de C!l\'e. lt-(l,,:-;~llS, 1111 '"tag-e Ouvfillt lk11X 
porte,.,·f 110tres sur Ulle large terrasse sans au un 
gank-iou, rn scalier de pierre y cOlldnisnit. 

Xavil:re chcrrha une Ou\'ertl1re pOlU entrer ,1alls 
Je jardin tout (le guingois qui 'lttndmt clll1e 
] s 1l1ai~oll .. , \'11 tto\l\'ant pa~, elle fit le lOHr 
de ln pali ~ a(le 'pi IIUI e et s troll va hi 1\ lôt dans 
une \a~te l'on l', En fnce <l'elle, 1.1 lllai~Ol1 d'habi
tation t;"l1rall . ott 1111 toit cn aLçent 'irconlle'e 
et COll \"erl de tlli1.:s r(Ju~,.,e .. , Longue ct ba.'se, le 
sol il y pénétlnit par 1 .. Incnn1t:'-' cl (Ill i1l111l 1 se 
~l'ni f, par se~ trui~ ['nAtles ct fi porte enlre· 
b:ull' , 

r,a j lin fille 
• \'alll 
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à 
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Lotte, la l,otte, parce que Charlotte c'est 
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garçon malade. A101S, vous comprell z, ici je peux 
aid<:r à soi~n<:r Lulu, toujour6 étendu, le pauvre ... 

~ -avière li -a avec sympathie sa compag-n : 
- C'est très bien, Lotte. Si je r 'ste quelque 

temps ici, vous mc fereE. connaître (' pclit Lulu. 
Lotte s'immobilisa, rose ùe plaisit. EII !lit aHe 

flan: 
- J'ai \·u, tout de 6uite, que vous (be7. si g-cn

tille ! 
. -avière sourit de cc naïf enthousia mc. Elle 

s'nLtivait ct Lotte, tout Cil bavardant, trnvailla1t 
krlllc. Dans la dlcmillée, la flallllllC montait haut, 
claire t dansante. Lorsque la lUlIlilèTc di1lll1lua 
ur les Illailics où flottait UIIl' hnll1l -itisre, la 

lllambre l'laIt prae; le lit chauff~ att ndait la 
malacl . La JI tite s r":Jute (lit soudain : 

- Sanz-Yous C' quc jl.! pens , )radclnois 11 ) 
Votre maman est grandc ; pl il' • dans scs {OU\ 1-

hlT\:, nt va 'tre encore plus lourd . On am 
<lu mal :1 la pOl leI tOl>lt ,; d'II • Si VOliS \ ouI z, 
j \ ai' cOlui, ch Z 11\a gtan!l-mcrc, .•. c' t à 1 11 
pas. 

dan la 





laù' 
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\ln toup t! 
hi lOlre ? 

d' 
1-

\'UI la fnire r-
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Xavière Iratchay à Marie-Thérè:sc Molillié 

Vern'~uillac, le 17 mars 192~. 
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11 faul donc CIue la mtchal1cet(: de :\l'UO :\rnTin~ lui fasse pt'rdT~ la tête pOUT CJue nOll a~ ons de naIS • 1,oTdage~. Je la VOl , d'aille nT', le moill" 'OUH:nt possiiJlc. Je Ill' CJnitte gue're Il's chamiJtl's, nÏlh(cs dans le vieux bJtiment aux allurts de Cl)l1Ylnl ou Il' chapelle Lolle el Jo,<plt :\Iarias me sOlll naim~nt 
dévoués, bien CJU 'ils soient sntChargl s cie travaux dIvers. Quant ù no, nmis de Sérnzac, ils sont, avec mes ('ousins, de très cOIJJ1,1.1isonts commissionnaIres. JI me {ant terminer: :'.Iarlclle BernalH! m'arrive avec son air eltlprc st'. Elie va emport r ma leUre ct tu 1'auras d(·IIHllll. 

Distrihue III(S meilleures lenclresses en commençant. bitll entendu, par mnrrulIle el onde l'lure. Gnrde UIlC gros e part pour toi, ma grnnùt', av. nt de enir 1'~lbmllt non Tespectable ùe la {ami Ile. N'oublie pa notre vieille Catttcha. 

Si 
V011 
un 

Je 
l'al 

SOIlF.\lilT 

De la !lIé",c à Mme 1I101hlié 

23 mar 192\. 
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n' tte croyante et fréquente l'église régulièrement: 
cependant, quelque chose de profond, de vi"ant, 
manque. ici. Il me semble !Ju'll doit Hre plus facile 
d'ouvrir les bour~eg que d'attel1ldre les c<X!urs, 1'( ut
être) a-t-il trop de blcn-être, trop li 'argent. Ce Il 'cst 
pa précisément l'air des sommets âprcs <:t déuudés 
qui !i<.mtJlc par ici. 

UII pratlCJue Cil grand ft Verueuillac, l'art de rom
partiInellter sa ,ie, de {oo;on à ne ]las gêner la lIbre 
eXjlallsion de .on moi vers toules les furme" de 
jouissancc. Le compartiment religieux n 'OUVTl' Ruère 
sur les ontrcs, d l'un llépu c ses con"ictions, lomme 
un h"blt de chœur, à la pOtte de l'églis<:, ... qut: ('cs 
mes ieurs • de la société» franchissent 11 .. diulanehe, 
seulement ajlrês le ermon 

L'excellent pastcur de ('cs oU<lI1les l'ombl(es trou
veraIt plus fncilcmcllt cinquante chauffeur bénévoles, 
pour le n,uduirc ici ou là, C]ll 'une cnle [nue l'OUI le 
sui re dans 1,1 marche. :\ l'étoile 

.Il' m'nrrêtc, :\fik, je lllnU(Illcrais à la eharit{·. 
t'Il 'rand Illerl'Î pour les curieuscs photu 'Tapilles, 

rt'\UC il une dizaine de jour. T'a-t-on dit que 
('clics où trônaient de su!,cdJCS négresses, haoillécs 
à 1 lIlode afriealllc, a\nil'Ill suffoqué notre "I(cillet 
Catitdla 1 ;\fanthé m'n énit {'da. ()n Il' snit pa SI 
la hrit \'cté dl' leur {o lume l'a s('and,llisél' davantage 
que 1.1 noirct!tll ,le leur pc, Il. En toul 1 iI~, Ille fi 
marll!otté ; • ('c t pa trop tôt 'lU ;\1.;\Ii hel rt'
,illlllC pntllii dl dlréIÎl'lIs l • Claire, CJui a l'cspnt 
prulllpt, a proIe té : «011 1 :\1 khel a .1u goût 1) A 
quoi otre \,ll'i11 fit! 1 a répllCJué 1 tell! ut : • Hh 1 
ma fille, le diable 1.' t tOUJOUI lIoir; il " pfJUrl ni 
ù\l\CUI du uen' ; il sait li 1 Ir C lIIoment l'our 

ça • ~lar , alin d'alt{l111t l' l'l' que sn f('pon c, .frnpl'l:l' 
u ,,11\ du bon cns (OI1lIllI' loujour , POU\,lt 11\ llr 

,l'"ff Il allt 1\ tOIl ~ '1Ird, clic ,1 rqm : • lIeul U t'
meut, notre 'arçon" 1()\lt cc qu'il faut pour (, 11er 

J li' :C51 • Saille, . !JI ! 
l, oatenu V8 bientôt t'Ill!>' tl r SlIr II s tlot • cllan-

gC:lnt t perlid S J. cU )1 Il te rend- Ill, Il 
rdui c, tn solid a' té? 

" mOI! grand rc rd Il • 
pour t'ne \lcll1ir; .. , dn' 
Il!tIl, nl :-.rni jl 1 en ( r 
ce jouI-là. 

Je t 'clllbras aff du u meut, 1II0U \ 1 \IX ('Otl III, 

SOI7.HITll'. 
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DEUXIEME PARTIE 

l 

comm U 11<.' ond1l1c 

n\ou 
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Je l'avais défendu. Je guig mOlltle à ma 
cham br' ct 111' voici installte pour \'iugt-quahe 
h~ nr<.:s, car il ln faut rentrer à Cognat' dcmain 
soir. 

- J'en suis dé:sol~e 1 Et Jcan 1 sera encore plus, 
si c' st possIble. 

- Qui parle de moi? dit lltle voix chaude ct 
ga1 '. 

Ll S cl ux femmes cn vc}0PI,t.!rcnt du mAme re
a1<l admiratif et tenclre celui qui cntrait. Ren

,cigll( sur le sujet de la com:err;atioll, J 1 prot sta ~ 

- Qui est-ce qui vous accapar encore, tante 
farie? \ ous savez que j \'etl' Jouir dc \'OUS avant 

l'cll\,lhisscment annuel de B 1k-Joic 
Tu f;ais toujours conjuguer 1 \' 'rhe vouloir, 

glissa malicicusem nt ~IO" Carrcre-!. 'page . 
.1(an vint s'appnyel au fauteuil cl, sa tallte. n 

(lit SUI lc m"llJ' ton: 
- Avoucz fin vous m'y avez sOllvent CII('Onragt-, 

Mm" Le Theill n r cmpC'l'ha sa helle·sœur de 
Itponcltl' : 

Si lions gaglllOlls la telmss ,? MOI de Frailallc 
(t ]\):11 tilt (loÎ\'Cnt être clCSn'll(lul's. 

- !\l' fai~ons pns attcndr' ces dml1cs, <lit J(·an. 
Son H'ganl, p1c11l dl' choses 1I1a1il'Ït uses, croisa 

c 'lui cIe ~a tante, tout ans~i l'XJHl ",siL l'II nI. Le 
Thdll Ul' ne vil rieu, fort heurt·us I11CUt Sur ce 
sujt-l, \ 11 n '{'(It pas plus gonlé la plaisullteri que 
l'('nh 11te ~I.:cr('te de son fils t <le ~a hell -sn,'ur. 
~Imo Carrèr '-Lepag'e ,'u11Iinait, un pl'U plne; 

tard, lr, tll'S hell 'c\llte fil!, qlli "'rvait du tllé 
à S011 ne\( 11 Cil bavardant :\\ (' gai t('. Au pomt 
cl VU( ph"sH!\1l', 011 tIC pOIl\'ait n ,'('1 (l'un couple 
mieu a. 'orli. 1\10ra1cmcnl, l 'chSt" \'nttÏcl r(s tvalt 
son opi Il ion. 

- \Tour, ga\' z, ~raril', (lit :, ({ t ill 'talll ?lfmfi Le' 
Thdl1wl', J al, s'e~t 'Ilfill (!l'c·i,ll' tl fail' démolir 
h hicoque qui s'appuie au par d l'ohlig' .\ un 
d(tol1r 

Et la "ieillc fC1l1111t qui l'hnhit" qn' n faites
von ') 

J'ni trou\'l~ Hl'<' c01l1hillai~on, 1I1a tante ... 
]{t<!i( u1c, coul'n ?llm" I.e Theill Ill'. 11 alITait 

lI( 1 .\IlCOUP plus implc cl' 100'('l cdle f mm dall,; 
un vIll.lge 



UN MARI PAR SURCROlT 65 

Pour nous, peut-Ure ... Ell trouve déjà tTlS 
dUI' lIe quitter une 111aÎ"ol1 où dk- a yéeu penùant 
c1!Jquantc ans. C 'cst pour c la que je \" U.· lui 
apprellllrc lll0l-m(me ct tr\:s dte mes dtcÎsi011S à 
S011 19ard. Et, continua Jeun avec un sourire, jè 
vai~ vous dema1ll1 1 bientôt la 1 crmission de vous 
laisser qu Iques instants pour 111 'acquitter lIe (ette 
nlÎS:lOn. 

LIn peu de promcnaùe ne vous tente pa., 
Marth'? <kmanda :\Im Le ThillcnL 

Les s ur ils de J<:an se froll lrent i11ll 'rccJlU
hl lJl Ilt . 11 tenait cnUllC à ~a lit) rtL ... 'laIJ1IlO1lJ~, 
il al 1'11)"'1 eO\11tols 11lUlt ]'Îll\'itatÎOIl, 11H11'; Il 

Ptt nelant à 1\1 01 de Frailanc d à <:a tante. Cell -C'Ï 
acc 1 ta. 

'avnnt plus ilU llll 1ili';011 <le s'nb t~11lr. 

MilO Le Thcil1-tJr et la gland'1lllre de la j un 1111 
] '11I\it' t<:nt. 

Sou 1 ~ athr s, un eh,lIlt fl(\js, nigu et llaif, \'1nt 
à la Il'IHOIÜre (k" prUIlII:Illllr:,. n \'oi - de fil-
1 tt ,1111 peu nridc!', lanç'ail:nt gaiemcnt ks pa 
toI d'u nt mdodil pOl'ulairl du DUHn : 

1 l 1 1 si~llol, IOU mu ici n, \'ocahsait un 
hnnnolll Il' 010. 

lnl li ule 1 ofoll(le dans les tlone 
Jl(J'nit hitllt, t, 01\1 !ll1ntn! dalll t 1 luit, n,-

lia rl'on, d'nI' nl \oil ecu' qUI t<:II::1Î lit h TIne d 
'OIS 'lU: \111 l'Lit g,l1ÇOll éL~lldu sur Ulle table Il

('''\!\ lte pHI 1111 1Ilat 'Ia~, li nm jeune fill .,,;sis 
nU))1 d lui Ikl>out th:\'ant \1', au 11111i,,\1 <Ill 
Ja1ùin de la mai <lnncH prù11li l ;1 la 11L~tt\1dion, 

lin g'10111 l II fillett ;\ttelldall:nl 1> 1110111 nt d 
tl JilllHlrl 1 1\1 partie. 

~(n ,IL l'nl1Jalll! sc t Ullla \'crs sa COU~ill' 

- Vous connaissc;" cette jeune persollll t c 'S 
llfallts ? 

Mm" Tc Th illcUT n0111111n • 'a\'lcr lratcltny ct 
1 S fillette, l'ms dIe ~'lt lHlit III la Itllation 
1 1.ulu OUlTt T. l' !lIJont cc t 111 j),; , ~lm Callùc-

III 
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in

pr{tcntioll <le pou\'oit 

!'Oll tour : 
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, Le j une homme c;e tourna vcrs c;on chanff ur, 
Immohile à qudques pas : 

- Continuez douccment, :!\Iareel ; si j'ai besoin 
cle vous, je ~'ous ferai signe, 

l'l'tillant quc 1 ùomestique ob{'issait, J an ra
Ulatisa la hicveldt' (kllùue ùans 1 herbe du fL)~sé : 

- Un clou, Le pneu a é-clatr., natttrclklllcnt. 
Vous a11i z trl's \'ite, ... c'est U]ll.: CballCC qU'Il Il'Y 
aIt pas cu plu" <le ca..;se, ' 

- Cela ne \'aut pas la Il i11e que vous \ ollS 
mcttiez cn r tanl, n'pondit la jeun' 1i11 , ag.Jclc 
Ile\'ant c' Jl an Lc Theillcur complaisant et {ré-
11lOIlICU " 

Quoi que \'on' ~tl l' n~il'z, ~rade1lloi Ile, je 
rI ois ]lI {flfilhk dc 111' 1 a" \ nu lais~ 'r ainsi. Vous 
U'aVl'Z 'point un' mine hrill.lnte l t \'OUS pourri z 
h~ h]en \'011~ r. , ' <lnOUlr san..; CIl 1 gal', 

Le ton {tait Il~lTl ' l11cnt arcastiquc . 
. k Il 'ai pas 1 'hahitud<.! lit: me pftmcr pour ù s 

l'lUIS. 

Pour d( 1'1e11s? Je \'OUs tIoU\'C hien d{dm-

t n 7. à 
flîlc de hOl1 Sama-

dans 

\'011 Ille ClO)'ll'Z inca pa hl , <lI' 

intul! cutlllT. San.; 
Cil, 01 !lUe. 1\lj· (ri u 

OUTlH, 
, llll·ta' 
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l'l'table. D ~ moutOtlS, afToUs pour des ncns, s'en 
allaiell!. à la débandade ou ta S(S l'Il masse corn
pade qUl collait les tetes nues sur ks crolll S 
1; illlUSCS, 

Dans la mai~ol1 du Dr Lasniu, la sonnette ·i· 
brait 60uvcnt; mais la rumeur lointaitlc de la 
IOllle H1lait 11Jomir Ü ]'enlrü' du janlin, ~panoui 
pm la grâce <le mai, où • - a\'i': re tl:1\ aillait ù tille 
IOhe Il 'enfant. G flllainc l'a\'ait 9uittlc ]Jour H'{ . 
\'oil d~ u jeun s \ ai si llC~ ; .:'lIa,' lni "ait une l lirc 
]lles<;(l. t'n bruit ll~cr fit SO\H1.tin rctOtlTl1lr la 
jl une 'ille : M. l.l Thcilleur :;c tenait auprl<; d'une 
portl-kllAtrc ('ntr'ou\crt('. 

BI 11' IIr, ;\IadclIlI»)s ... llc ; j'ai l'air de "ou ... 'ur
\'clllel, 1I101i-; \'Oll~ p.lrah"i<.:z ... i ( lUpl<: par \ütre 
h a\'all ct... \'o~ 1 lls( <; que j'hl c;itai. ~l "C1111- \'flllS 

Il 111 011 IIk 1 Il 'attcPllrl: ,:\1. Lasni 1 U1 \ otr rOI11-
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Se plaisent parfois à répondre à no~ pen. les, a 
$urexciter nos impressions. 

- \-OllS lisiez cet article? demanda le jeune 
homme. 

Le brillant somire de :\1arthe de Fmilane 
s'accentua : 

- Ah! Dieu n0111 Je lisais la critique du d 'r
nh r hne que j'ai acheté à Co~nac. \-Olts 1I1l' dl1\~7. 

cc que \'ou' en pensez. A mon ans, 011 S',\p'I~(lit 

tout cl suite (lue l'auteur dc l'dte crttique t 
un t 'Iigi u,' ; 11 IW d(co\lnc flu (les scrp 'ut
~Olb ks fleurs. Quant à La dr,Cltitlll d .. s flites 
quI'] tit!' ' impressionnant 1 - si on dc\':ut sc SOllel 'r 
de tout s k., c tnt;trophes q\tc des 'sprits chagrin' 
nou prédis nt ... 

On ne vi\'1alt plu~, termina .fenn av'c lUI im
pcrœptlblc ironie. ~Iai' VOLIs m'aU ndiez, je crois? 

Out, le yell • \'OU 'oumdtr ql1Clqllts pro
j h. :eulemtllt, <lit s·moi, 1I0U vous anlons en
tilT ment tOIlS cc. jOltrs-ci, n'est-cc pa. ? 

.1 'l11 passa 1 a 111 a i n sur son front pour tej ter 
en nrrtClï: 1111' \11 eh' l' Il Ile. 

Evit1 '111 111 l'lit , dit-II. 
L'lJ1tonatlDlI (le sa \'01' '-tait '1 I>IZ,\rre que 

[ rtlte Il Fr,lilatte l' ,-nll\llt;\ plus ,lU nti\ClII nt. 
p nille 1 1 S H'tte:; nr 'tt1 tin { 1.ur de (\lpiL 

pendant, ,n n dit ri 11 t, 111 tt.mt Il .el\\1 

1< llle la d\1ctlOn .lottt clic. 't:llt oIpablc, clic e 
nut à d~cnrc s prOjet n\ c , 'r,",;. 

v 
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It \ nits 
l'lIe t 

• r Ilc1I1oi Il. dit trnn· 
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11 

old nt , \l nd C1l\ r 1 e lle, tout impl JI] lit. 
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VOU~ ail z m'en ,"oulOlr, Allllille, car mon 
arnvl'e \,(J11~ a iutUlOlllpU. 

C'(:st qui \ou~ trompe. Adn:~sez-\"ous plu-
tôt à Mile Iratchay. 

- Qu ùisjcz-\'ou~ de bOll, ma petite llièce adop
byc? 

Riell qui e11 \'aille la peille, onde Phil. 
Cdu m'{lolllH:. Yous \'oyez c·tt jCUlle 1 r

!lonn , A Mline ? ~a conn:rsation t!-t toujours plai
saute lt clle respect> lc biell d'uutrni, ... 11e dtcbire 
ni n morel, au rOlllrnirc ! ... 

.le ';lIppO~ ql1 'cil n\6t pas la scule à po sé
der re~ Cjualltls? 

EVllkll1111 ut. c: '~st a. sez rar, Tl a11n oiu , 
\Jour qu'on le 1 IliliqU . 

H l 'e'l ! (111 rtla que \'011 traitez Il Irat
chay Cil nitre? J'Ignorai edtt" ad 1 tlull • 

X l Il III honhomie ironique, 11 IlI'IIlIU'1 : 
()u 11(' pUlt tout ~n\'( Il. 2\la; \ ou \ ici le11 .. 

~( lgB e 
\1, ~ (llIplillH Ills, .:'If Id III i 11, Il'a viclll 

fille aH ,Ill 1 111011 i . IL d \ inc, .1I1j III l 'hUI. le Il lI1 
dn g lit! dOllal lIr d ln \'nil\II~ d Lulu 

1. Philipl La ni r tnt n IIlt 11 1 e 

\ i a r de 

ui 

ora-
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Le retonr de 1\1'"O Lereux et de 'anot rappela 
aux csptiL'i que l'heure s'enfuyait. So\ze\'ette aida 
Mil ... Lasnier à servir le thé. Dans la pièce ouverte 
au.' parfums Ùll jardin, que le soleil abanùonnait 
pen ft peu, il faisait bon, Sur u~ guériùon, une 
touffe d'acacia s'épanouissait dans 'lU vase de 
cUIvre : les fleurs retombaient C0I11111 > des casca
telles laiteu 'e~ et leur j t harmonieux semblait 
lépanùre une fraîeh 'ur embaumé', Trl:S \"lte, 011 
ouhlia 1\111. (~oisanl et ses méchancetés, 

Quclqu parl, clan: 1:1 mai:on, une horlog-c 
anllonça ondain .\' heures ct, disadem nl, la 
pctl!lul ùe marbre de la cbcl11\l1(c confirma la 
nOll\cllc. Jean L Tbeillcur sc Ic\'a. 

- Qnel dOl1ltllag-c qu nou Ile 1)111~"1011 "ar-
d 'r! c1it Pit ne La ·nier. 

Tu ne li n ' srl\'oit ,\ ql1 -1 point je k regrette! 
C tt, intel1 c ~ Il ation de ngrd d \'ait pour

U!\'\c le jcunc hommc : il re ta d\~b lit, Slln" 
entrain, tIl1Tant toutc ln 011'c~, 

\'1 
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de l\Jaridte, sa sen'ant , une brave femme plus 
souri Il~ des 1 érent lles J (1) t du risqu d' sc 
cas~<:r 1 qUéql!i~ chose J que d'harmonie et de 
heauté. Cette a1111lc, il avait ùcmanù( son l'on
cour, à . "a\'ière lratcbay dont il avait pu aùmlrer 
k talellt dans l'art de faire ùes bouqucts. La jeune 
filk a, aIt tra,'al11~ toute la \'eille en sa compa
gllll', Ct, C11 reconduisant Mme de Marcellac, n:l1ue 
f, 1111:, a ant la lllc!'<;e, pour l' ntr<:tt.:nir - Il ne 
sa,ait d'ailkurs trop pourquoi, car, cn (kb rs 
'<1'une tl 1lIande (h: n:llS igl1C'J11cl1b qui lou \'ait 
,tt~ ndl<:, la ~(I11\'crsation dl' "a "iSltCllnC avait lté 
fatte surtout 1I'!lJsill\latio11 mal\'l.'illautes, - il 
coll tatent, \lue r 1'" dl. plus, que les Il-'ultat 
d l' al lIt ~ ... 1 ptTUn ,;. 

ln que twu ilOl1Hllt de ~I' d ;\lar(' l1ae tt011-
blo a cont IlIplatll Il ~ 

l- e \'OUS, '1111 i nr 1\ Cl1ll, q11i 3\eZ 
},I Il! f1~111 j II tll i.,li ? 

IllP S l, :\ 1.111 a 1111 , que 1 Hln nieu m'a 
1111 ùe ong l0ltl 111'"i<lcr , fleunr 
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qu'~J]l' lUI 

ln 1 roll \ l' ln 

fil 1 qll1 1. nit 1'1 •• 
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dIt lit Ull 
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jlls'Ill 'au 111 111\:11t où Je, 1l1ais/1,u ... cie la Fonl de 
H,lle-J<,i,' . e dless\:n:nt cntr 1 s alhrl'i. 

- J'ai IlI 0111}S IIl1e d,.;itc Ù 1l1l' cOllsill s, dit 
• "avll r' ; je \ al.~ dOllc \' liS demandel 111011 p.11I1(r 
t:l \(,11 11111U ll{'r de \'ohe complaisal1{ ', .. 

Je·aH s'alli'ta blllSql1'lJlcnt. Le ton dl' la j~lltle 
fille l (,.it hoid <t sa phy~i(l1l1l1l1i< pel! eIJ(01ll3-
g' aut .. mais il n'acn ptalt pa' (JlI '1111 t(le';Hl{l', 
pltparÎ.· :1\'ce tant ri l' ':Oill, 5< tlnl1illf.~ ;Ùll<;j (laI,> 
un 1Il,dcntclH!U pllli!Jll'. 

- Mad lIWI ,111' ,'.1/.1 \' tj~, j'ai J> ur d<' u' 
3\ If froi, Î.' 1 \'GIt!Ol!. 

Froi sl ? 
Oui. J'ai p:lIl( de ... J \OUS n lire que j. 

ImS3!(! III •. 
l Il "lIdl ddclldil k" llnit-; dl • -a\'iü' le nut 

C J an i11l01l1l1l, hl·~ltallt. H11c Pll·j n, a dl 1 
turi ct 011 hoJtell1 li tonte {quÎ\'oqllc " IIslul. III 

1111 

\1 r , COlIIlIll:llt S;1\ Z-\Ou? 011pa la JeU11 
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maladrolt, mai 
ml , pui qu ou le 
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- Bonne id e f fit Mlle d Frailane n se le\"ant. 
Ce n' tait ]?as la première fois qu Mme Le Thell

leur propoSllt ainsi des promenades nocturnes à 
sa cou. in et à son fils. Elle esp rait sans doute 
que la douceur d'une nuit d printemps amolllra1t 
le cœur de Jean. Mais, à l'ordinaire, celui-ci ne 
montrait gu r d'enthousiasm. Ce soir, 11 ac pta 
)0 usement. M. Galvier avait d jl rejoint Mil de 

tugtn . 
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- ClrÜ'+i. Oll nl\1~ a bourr{> le cr:\I1 , mon 1 aU"H' 
Jean. l\nndhz-nH 1 ldt~ t)\IlH"'~lOl1 peu dcd! 

\'ouc; lJ'Hc:-> l,as lait 1'our Ull td rÎ1I , unI tl.lle 
(' lslelJ(~, ~i 101 t qu vous sadl1l?/ l 'cmhdlir, La 
l :1I1l]lagll~ l'lndnnt ql1elqllc~ moi , l '( ~t bit.;11 , an
titillent, brr! Votl' llll:r II \'oudlait 1).,\S \Î\'H' 
100lghmp- Ici, d 'ou~ sanz, Illnl''!Î' toute 1Ulf 
,1111tl(> ]lour \'Oll~, \0'; u)l1sillCS ll'aUl,lICllt pas h: 
(·our.lg lit.: \'CUII \'f lb <1istrair~, 

1 ~ 1k C 1 IH h:l1t, mutill ,t l'oql1dll'. 
Ct: ~cra 1111\ rr.lnde pri \ · :ltlùl1 , n'pl mllt le 

jll1l1C lu 111111' ('OUI tni \:111 1.;11 t , lI1ai~ a\'n Ulll' tHIll-
qllllhtl d'!\111 'ld<lIk . 

• [;\1 th d' Fruilal1t ~ se1ltit hltmil. 
, ( ra? l ' t • -\'011 ' donl délld{ :. boule\' T:-U 

f\ll1umnl ,'ot! • "ie? 
J'ni l'lmpr .. iOll, all C IItl:111' , !le l'Id 

d' mdtlc Il l'hall1H) llll lt d la \'l' nl':; 
j'rt1llllcts fort hi Il qlle \OU Il pa d 

1111 l, 

mais 
111011 
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T'ne exclamation fit lever en même temps les 
<Lux cou ins : 

- Je pensais bien que vous nous attendiez ici! 
NOI\!'. nous sommes un peu perdus dans toutes vos 
nliées, Jean. . 

\ M'~. de Frugines et René (~alvier s'avançaIent 
en nant, 

- J commençais à trouver votre promenade 
tr p longue, ùit Marthe de Frailan , car la frat
c1lulr c fait entir. Rentron vite ... 

La di tance qui séparait 1 s j un s gens du châ
te 1t fut rapidement franchie. Le silence n'était 
tr u l'· que par de rare parole et l' qui chan
s t tlu petit oi eau iDvi ibl • qui, san lassituùe, 
j tait lan la n tt de la b aut'. 

\[ ft Il }'rugin plnébn 1 premt re dan 1 
5:\1 11. 011 ntrattt di!!6lmula l'in oloutalr ratù ur 
<l lit Il Frailnn. La SOif 'al h \'a ans qne 

(\t de\ tné un dt sentiment cntr ks deux 
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Incorrigible! 
- Et puis, \'OllS savez, Mari', la question danse 

m 'ind iffère cn ln. t'1rCOl1~tallc , 
- Je comprends cela, fit .:\Plo de Frugit1e~, lut

tant contre uue folk cl1\'i' de rit', 
Tl ~ exclamations l:llulati\' s saluèrent les (1er

ni r~ pas, M, Le Theil1 'I1r ~'aval1ça ponf de sltl
C'Il: félicitations. JI ajouta Cil e touillant WI" 

ayez toUjOlll"' 

ut dir ,j Pli, qlle 
r. Bru lIaud ? 

l1i 111 
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11101 l, 
dO\1lou-

1 Jol! 

Il lUltlit p:l1 

Iqll 1l11l1ut 
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!'oizc

je ne suis pa,; 

nit 1111 pas Il 11 J. dir lIon 

) \ 
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qui s'avançaient sous 
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, oizcyette, rcg-ardez dOliC, assez 10111 <lernère 
110\1 , :\1 nlO de Marcdlac qui lance dan~ 1Jotre direc
tiull de!'> rcganls furieux, 

Cdk fnllll1e m'llg-.'lcc, d~('illlm nl! 
:\1 J .Islli~'r sourit dll tOIl C' '':(lé (lc la jellue 

fill ' 

elle, 
\·ous a vez Ilil'n tort dc \'OUS tl'llnIJI.)!" pour 

n krill i na ntre "CS rlents 
(lntent ou nOIl, 'lle Il \' IT t JHCI\ 

d'antre ... ! 
nt fin .1\1 
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vou Ile 

}las cr 

car il 

11 1. udln qu J 
la chaud dl l li 

un 
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immcnse lapi;; multicolore dont les horeI. déchi
<lU té' sC1l1bl~rcut frémir sur le cicl as,;()mbli. Mê
Il :\ l'odeur puissante ùe la terre labonr('c, des 
s'u enrs d'herbe fauchée, ùe fleurs sauvages, arn
\ \1 III par boulllcs. 

1. ',\lltomobile filait ;t\'CC uu ronronncment 
ùi~ 1 ct. 

Soiz '\'eUe, dit tout 11 COtlp (~erll1allle LaslIlcr, 
coml1lent troU\'CZ-VOllS l\'III. (h; FrugÎlles? 

Ch,lI'mante. Vous avi 'Z raISon: {'Il 11'a pas 
la b aull: de Mil. de Frailaue, mais clic plaît da· 
,alltùg' • 

1',l1tag 'Z-\'OUS au 'i mali opinion SUI ] ~ . '11-
tlll1 'Il cle::'lf. 1. Thcillcur à 011 é ranI? 

J. ·ou. Il y a qnelque dlo dt' trop 1111]>1 11\ 'nt 
( nit· 1 dan. leul maniere d',1 ,il. C' II' ont qu 
de IlUHIICe, ilia):, (it: nU'\IH.:e r('\'~llltllC<. 

(, 1111 lin murl1lura npIl' III Oll 1 nt cl' r~-

f1~ 
scmble hl Il q\!' notre ami 

u-

j'une 

mil
de-

VIle 

Il ou !.. i\ \'011 -1Ion 
J( ro,';J1 <lu nou 
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flot ùc pale Ils l Lvo1técs, 

lailt'. Il int ùu t nt ml, rlll· • 
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Maria:; serra plu~ fort les t-pau1cs de sa 

le bicn quc tu 111 ';1' fait, que tu mi! 
qlle 
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se"p(·rée. Ses efforts ùemeurèrent imptl1ssnnts. 
Bleutôt, elle se laissa glis:;t.::r nuprè,; tin lit ponr 
U lie conrtt.:: rll·i~-rc. Les yeu' fi.·é· sur le "i~ag' qni 
reprenait da!IS la mort. on unCH:l1ue beallt':, clIe 
peu sa sotllhull : 

« J.' 'est-ce pa:; le meilleur pour 11e?» 
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1111 

dIt IHIII. in l'nhh TI Tuùe, 
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;1\ ml c 111111(' pOil r e 

011 ace nt 
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Les sommets "oisius vibraient dans la 

n'.l\llit pu 
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1 le~ l:lIS()III1~ lI1l'ltt 
ql1i tonl:t1t 011 u~lIl 

nl... l Cnl11\II({I1{ 1 

hl1111 d1l 1 dll. 1\( 
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r.1 • nt . 
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son 
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m-
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L "llltomobile glissa doucement sur la place 11-
r 11IbrL • traversa au ralcnti lc~ rues anim~ par 
d'~ en [ants aux beaux ycu.' t10irs et fila comme 
Ull Il' Ill' sur la route librc. 

J'an c pene1l:\ vers sa comp:\gnc : 
- Enlin! je vous retrouve san' importun:.". à 

mOI tout sul, petite amie Soizt:\'etk. 
I.1l ut un ge te pour rtCtcl 1 'S parole tendres. 

Tout 1 lui semblait trop b au pour dur or. La 
l! on r !If n:lit ses <1rnits, t les objection, l . 

, un moment h:iillonués, reg'lgnai Ilt le ter
l' 'rdu. 
~I \OU 111 dOl1ni z l' e 'plicutlOns qUI,; YOU 

111',1 ez prollli dit l'1lc :l\'cc llll \'Isag<: subit-· 
111 Ilt gl 1\ 

\\ 1 litt 1 c10ne 
Fnll-





JSS t:... T MARI PAR S ReROIT 

ll1! ail' à la fois rfsolu ct mbanassl. Ils ~c pré
SflltLH:llt, j fis {]c m~mc. Et, oudain, Francis 
l11l: H ganla bien e11 fact' : 

• _ ~J l1si ur l . Th i11 ur, \"GUS allez nous 
trou, ~r affrcustll1Cllt :intliscr ts t l mal élc\"ls : 
nOI1S ,"OUdllOll" :->a\"oir l' but de vulle yitôitc. 

Je souri". San!; tl (,P savoir pourquCli, je 111 
S( lIL\1S dlh\"1 ~ ùe m01l ;lI1gois<;~" hiles (hcrs 
g":lI\,OI1 ! (ln aurait dit q\H: je l'TL\ yal'> la 

\11 t 
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jcull 

t 

ment Il 
h. Il 
hl, (011111 

Il é, lIl'n d 'cl ré 

) 11 d SIlZl;\'tt frlllllll 
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